Résumé de Algues bleues – Des solutions pratiques
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Les algues bleues (syn. blooms, cyanobactéries) peuvent apparaître soudainement. Elles produisent différents types de toxines susceptibles de produire des réactions cutanées, mais aussi de causer des diarrhées, des vomissements, des gastro-entérites et des hépato-entérites. A des concentrations élevées, elles peuvent même attaquer le système nerveux et causer la mort. Elles sont aussi nocives pour l’ensemble de l’écosystème.
trois principales causes de la prolifération des algues bleues 
1. Augmentation des concentrations en nutriments dans l’eau du lac due à l’utilisation de produits à base de phosphates et d’azote autour du lac
2. Le ruissellement, source importante de pollution du lac

3. Augmentation de la température des lacs 
Empêcher ou réduire la présence d’algues bleues nécessite des changements majeurs dans les habitudes de vie, ainsi que dans la façon d’occuper et d’exploiter le territoire.
Solutions à court terme 
1. Utiliser seulement des produits sans phosphates et arrêter l’utilisation d’engrais à base d’azote dans une bande de 30 m à partir de la ligne des hautes-eaux du lac
2. La rive du lac est son bouclier de protection naturel. Afin de réduire le réchauffement des eaux du lac, conserver entièrement naturelle la végétation de cette bande riveraine de 10-15 m (voir le nouveau Règlement de la MRC) ou, si elle a été dénaturée, la revégétaliser en utilisant les plantes appropriées aux rives de lac (http://www.messines.ca/Catalogue2009.pdf).
3. Conserver le plus possible le couvert forestier autour du lac : plus la forêt est présente autour du lac, plus le lac sera en bonne santé.
4. Afin de réduire le ruissellement, (a) aménager en oblique des sentiers d’accès au lac et (b) récupérer les eaux de pluie dans des citernes

5. Afin de faciliter le drainage, utiliser du gravier plutôt que des matériaux imperméables (dalles ou pavé de béton) autour du chalet ou pour aménager un accès au lac. 
6. Éliminer les murets de béton ou de ciment au bord du lac car ils réchauffent ses eaux. Si c’est impossible, planter des végétaux au pied ou en dessous.
7. ÉVITER d’engazonner des pentes vers le lac : le gazon ne retient pas suffisamment l’eau de pluie, qui ruisselle dessus en transportant au passage les brins d’herbe coupés et les fertilisants non captés par le sol, d’où augmentation des nutriments pour les algues

8. Limiter la navigation des bateaux à moteur, qui, par un brassage excessif des trois couches d’eau (couche superficielle : 15-25 oC, couche intermédiaire, couche profonde (4 oC-5 oC) du lac, font accélérer le réchauffement des couches d’eau intermédiaire et froide
solutions à long terme

1. Adopter une Charte écologique du lac
2. Installer un système septique aux normes et le faire vider et inspecter régulièrement

3. Reconnaître le principe de gestion partagée du lac par l’association des riverains et la municipalité

4. Adopter un programme permanent de suivi environnemental du lac (coût de la trousse d’instruments : 2000$, appel à des riverains qui sont des scientifiques retraités, supervision par un consultant
5. Mettre en place un accès unique pour le nettoyage des coques d’embarcations
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